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    INTRODUCTION  

 

     Tous les renseignements que nous pouvons obtenir sur la Société de 

développement du Pont, proviennent du registre des procès-verbaux courant de 

1903 ¨ 1986. Côest un registre absolument fabuleux qui apporte un nombre 

dô®l®ments extraordinaire sur les activit®s touristiques et sportives du village du 

Pont. En fait, sans ce volume, celles-ci seraient demeurées pratiquement 

inconnues ¨ jamais. Il nôy aurait eu que la FAVJ, par ses articles et ses annonces, 

¨ nous apporter quelques ®l®ments importants de cette tranche dôhistoire.      

    La société naît en 1904. Elle ne connaît aucune interruption dans le cours de 

son histoire, simplement de forts ralentissements lors des deux guerres 

mondiales, lors de la crise des années trente, aussi par le fait de présidents 

parfois fort peu motiv®s, ainsi quôil arrive dans toute bonne soci®t®. Un habitant 

du village assistant ¨ lôune de ces assembl®es, alors que le pr®sident en place 

donne sa d®mission, est propos® par les membres, il nôose refuser de crainte de 

d®cevoir, et comme la place, dans la r®alit® des faits, ne lôint®resse pas, il met la 

soci®t® en veilleuse jusquô¨ ce que des membres plus passionn®s le rappellent ¨ 

lôordre et le poussent ¨ la d®mission. Côest ainsi.  

    La société vit un concurrent, à moins que ce ne fusse un collègue, dans la 

présence  du Sporting-club du Pont. Cette société ne  consacrait toutefois son 

®nergie quôuniquement ¨ promouvoir les sports, dôhiver surtout, avec le 

patinage, le ski, la luge et le bob, bobsleigh comme on disait ¨ lô®poque. Ses 

vis®es ®taient hautes, ses moyens limit®s. Elle sôactiva de 1911 ¨ 1914. Grave 

crise jusquôen 1922 o½ lôon recommence les concours, mais pour arr°ter quelque 

8 ans plus tard et fusionner avec la société de développement qui deviendra alors 

la Soci®t® de d®veloppement et sports, le Pont, dont lôassembl®e constitutive se 

tint le 9 d®cembre 1930. Cô®tait lô®poque m°me o½ naissait le Comit® pour le 

développement de la Vallée de Joux, nouvelle société en fait créée grâce à 

lôinitiative de la Soci®t® de d®veloppement du Pont. On d®couvrira de quelle 

manière cela fut dans les pages qui suivent. La nouvelle société deviendrait ainsi 

complémentaire de toutes les sociétés de développement de la Vallée, avant tout 

celle du Pont et celle du Brassus.  

    Le Comité pour le développement de la Vallée de Joux, dont par ailleurs les 

archives ont disparu en grande partie, ce qui ne nous permet pas vraiment de 

retracer son parcours initial, allait reprendre  à sa charge la promotion du 

tourisme ¨ la Vall®e de Joux gr©ce ¨ des publications de qualit® que lôon peut 

découvrir dans nos brochures consacrées au tourisme de la région ï à paraître -.  

    La société de développement du Pont eut ses obsessions, bienheureuses 

dirons-nous, avec lôentretien des jardins du bord du lac, et la tenue au propre des 

rives du lac. Cô®tait lô®poque du tout ¨ lô®gout. Ce qui y parvenait nô®tait pas des 

plus propre et odorant. La Société de développement avait des pouvoirs limités 

en ce domaine, les égouts étant du ressort de la commune. Elle ne pouvait que 

constater les dégâts et tenter une timide tentative de discussion avec les autorités 
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supérieures guère promptes a écouter une société infiniment plus modeste qui 

par ailleurs ne brassait que des sommes minuscules voire insignifiantes. On la 

regardait de haut, assurément, persuadé que les seules bonnes initiatives ne 

pouvaient provenir que de la commune, à la limite des villages, mais nullement 

de ces r°veurs qui pr®tendaient d®j¨ ¨ lô®poque assainir le lac.  

    Dôautres obsessions, les cabines de bain qui nôexistent plus ¨ lôheure actuelle 

et dont nous nôavons pas de repr®sentations imag®es. Lô®tude syst®matique des 

photos du Pont reste à faire à cet égard. Le plongeoir des Epinettes, construit 

dans les ann®es 1930, allait retenir longtemps lôattention de la soci®t®. Le fer 

rouille, le bois pourri, bref, il y a du pain sur la planche. 

    La société, une fois la fusion accomplie avec le Sporting-club, tenta mais en 

vain de cr®er une piste de saut sur les pentes de lôAouille. Mais avec quelque dix 

mille francs, le morceau était trop gros pour elle. Feu la piste de saut. Par 

ailleurs lôon ne vit m°me jamais se cr®er un club de ski dans le village, tout au 

moins pas à notre connaissance.  

    Episode heureux de la soci®t®, lôarriv®e de cygnes ¨ la Vall®e en automne 

1963. On sôoccupe dôeux plus quôon ne le ferait avec une bombard®e de 

réfugiés ! Combien sont-ils, passeront-ils lôhiver ¨ la Vall®e, faut-il en ramener 

dôautres couples afin que nous ayons une vraie colonie de ce volatile gracieux, 

fier et de si mauvais caractère ? Bref, le sujet passionne et laissera des traces 

importantes dans les procès-verbaux grâce au sens poétique du secrétaire de 

lô®poque, M. Pierre Meylan.  

     La cr®ation dôun camping retient aussi lôattention de ces Messieurs du 

développement. La question ne sera jamais vraiment résolue, finalement peut-

être à la grande satisfaction de ceux qui ne voient dans cette installation, si elle 

sôav®rait d®finitive, que d®sagr®ments pour les indig¯nes.  

    Au d®but des ann®es soixante na´t le projet que dôaucuns trouveront farfelu, 

mais surtout non rentable, dôun t®l®cabine ¨ la Dent de Vaulion, vite ramen® ¨ 

un simple télésiège. Se souciait-on du climat ? Départ projeté à la gare du Pont, 

puis, probablement par souci dô®conomie, ¨ Sagne-Wagnard. Les membres 

sôenflamment et voient d®j¨ dans ce moyen  un d®veloppement sans pr®c®dent 

de leur village sur le plan touristique. Tout plein de promeneurs amateurs dôun 

tel moyen de locomotion et désireux,  plutôt que de monter le chemin de la Dent 

à pied, de se faire hisser là-haut sans effort aucun. On vise peut-être une 

utilisation plus accrue encore en hiver tandis que lôon pourrait redescendre ¨ ski. 

On r°ve, on fabuleé On envoie m°me d®j¨ une demande de concession aupr¯s 

de lôOffice f®d®ral des transports. Lôaffaire tra´ne. Dôune part le canton, par 

lôinterm®diaire du d®partement concern®, nôest pas favorable en vertu dôune 

non-rentabilité certaine, on voit peut-être mieux les choses de loin que de près, 

dôautre part nul ne tient ¨ hasarder ses propres deniers dans une affaire qui exalte 

mais qui a tout de m°me un go¾t de souffre. Dôautre part encore  côest lô®poque 

m°me o½ lôon proc¯de ¨ une expertise du domaine skiable de la Vall®e, et nul 

doute que les pentes de la Dent direction le Pont, nôoffrent pas un enneigement 
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suffisant ni des pentes susceptibles dôattirer les foules. A vue de nez, quelques 

pentes raides certes, on le sait de les avoir gravies des dizaines de fois, mais 

surtout beaucoup de faux-plats et de goulets dô®tranglement. Lôaffaire tombe 

peu ¨ peu dans lôoubli, les citoyens se calment et finalement ne sôen portent pas 

plus mal.  

    On se retourne du côté de ses plates-bandes, de son plongeoir et autres 

®l®ments immuables dôune activit® somme toute int®ressante mais limit®e.  

    Tout cela jusque dans les ann®es huitante o½ lôon se met ¨ am®nager les rives 

du lac de Joux. Et cela, apparemment, sans trop se soucier des directives 

cantonales. On travaille en toute bonne ind®pendance, dôautant plus que lôon 

contribue mieux que personne à résoudre des problèmes latents depuis des 

d®cennies, lôamarrage des bateaux, et  ¨ faciliter lôembarquement des passagers 

du Caprice qui navigue depuis 1976.  

    Entre temps, heureusement, les eaux du lacs ont été assainies, les égouts ne se 

d®versent plus dans la baie, plus dôodeur, plus de d®tritus sanguinolents 

provenant de la boucherie proche, et du sang réparti en nappe sur les eaux du 

bord, tr¯s nettement am®lioration pour le bien de tous. La station dô®puration, l¨-

bas, au abords de la gare, a permis ce qui est presque un miracle. Assainir les 

eaux, tandis que peu à peu, et sans que cela ne gêne guère les autorités il semble, 

on les polluait chaque ann®e plus. Un changement dans les mentalit®s sô®tait 

opéré, qui laissait les problèmes écologiques non plus seulement à la charge de 

quelques progressistes éclairés, mais de tout un chacun, et par cela même des 

autorités locales qui financèrent ainsi des projets ayant pu absorber plusieurs 

millions de francs.  

    Découvrir le livre des procès-verbaux de la Sté de développement du Pont, 

côest v®ritablement parcourir un si¯cle dôhistoire de notre tourisme local, côest 

®voluer au gr® des mentalit®s de nos gens, côest d®couvrir ce ¨ quoi ils r°vaient, 

ce quôils n®gligeaient, côest comprendre surtout, mais on ne peut leur en vouloir, 

lôair du temps voulait cela, quôils ne pouvaient imaginer que nous ®tions dans un 

monde en quelque sorte fini o½ lôon ne peut grignoter sans cesse lôespace ¨ des 

fins touristiques ou économiques. Il est des barrières très précises en somme que 

lôon ne peut d®passer sous peine dôy perdre plus que dôy gagner.  

    Ils ne pensaient pas de la sorte, ils croyaient en lôavenir. Ils avaient construits 

des hôtels, certes un peu trop grands, ils avaient souhaité voir débarquer des 

« étrangers » plein des wagons. Ils avaient oublié tout de même que nous 

habitions le Jura avec, tonnerre, un climat capable du meilleur et du pire, dans 

tous les cas instable et sur lequel nous ne pouvons jamais compter. Il faut sôen 

souvenir avant dôagir ! 

    Nôen reste pas moins un livre fabuleux, t®moin dôune tr¯s haute ®poque, et 

dont lôanalyse attentive offre un document de grande qualit® appel® ¨  rendre 

dôinestimables services aux historiens du futur qui daigneront enfin se pencher, 

et ce sera une premi¯re, sur les îuvres et recherches des Editions le P¯lerin ! 
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    Les Charbonnières, en octobre 2005 :   
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    Extraits et analyses du registre des procès-verbaux de la Société de 

développement du Pont ï AHP, JJ1 ï courant du 8 juin 1903 au  3 février 

1987. 

     

    Note : les problèmes annuels de comptes, les admissions et démissions de 

membres, les faits concernant les rapports avec les organisations extérieures, de 

développement et autres, ne seront esquissés que très sommairement. 

 

    PROCES-VERBAUX DE LA SOCIETE DE DEVELOPPEMENT DU 

VILLAGE DU PONT FONDEE LE 27 MAI 1904 

 

    Rapport concernant le concert de bienfaisance organis® par lôOrchestre de 

Moudon. Le 8 juin 1903. 

 

    Dans le courant de mai 1903, lôOrchestre de Moudon annon­ait par lettres ¨ 

MM. Edgar Rochat et E. Corthésy instituteur, son intention de donner au Pont 

un concert lors de son passage dans cette localité en juin. De plus, il chargeait 

les sus-mentionnés de faire les démarches nécessaires auprès de la Feuille 

dôAvis de la Vall®e et des habitants du Pont, pour la pleine r®ussite et 

lôorganisation de son concert.  

    Le dimanche 8 juin, par un temps malheureusement froid et pluvieux, 

lôOrchestre de Moudon arrivait dans notre village ; le soir, devant une très 

nombreuse affluence dôauditeurs, il donnait le concert annonc®. La recette nette 

de cette belle audition musicale fut remise entre les mains des soussignés et 

d®sign®e comme premier fonds ¨ une soci®t® dôint®r°t public ¨ fonder ; cette 

destination fut approuv®e pleinement par lôOrchestre de Moudon. La recette se 

montait à frs 47.- dont il faut déduire frs 7.- remis à M. Edgar rochat pour frais 

divers occasionnés pour cette circonstance ; reste en conséquence la somme de 

frs 40.-  

    Nous vous proposons donc, MM. , la fondation dôune soci®t® de 

développement du village du Pont, à laquelle serait versée la somme citée plus 

haut comme premier fonds de caisse.  

    Signé :                                         Edgar Rochat                        Ernest Corthésy 

 

    Assemblée préparatoire du 6 mai 1904. 

 

    Les citoyens suivants : MM. Dr Yersin, Rochat Marcel, Rochat Edgar, Rochat 

Alphonse dôEdgar, Bornand James, Rochat Ernest n®gociant, Rochat Jules 

Louis, Rochat Adolphe, Rochat François charron, Rochat Alexandre, Rochat 

Mouquin E., Rochat Lecoultre Emile, Rochat Louis de Samuel, Rochat Adrien, 

négociant, Mouquin Louis, facteur, Rochat Ami, maréchal, Corthésy Ernest, 

Beutler Ernest, ayant r®pondu ¨ lôappel ins®r® dans la Feuille dôAvis de la Vall®e 
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du 5 mai 1904, se sont assembl®s le vendredi 6 mai et ont, ¨ lôunanimit®, admis 

le principe de la fondation dôune soci®t® de d®veloppement.  

    Sur la proposition dôun citoyen il est proc®d® ¨ la nomination dôune 

commission charg®e de lô®laboration dôun r¯glement. Sont nomm®s : 

    MM. Dr. Yersin ï Edgar Rochat ï Ernest Rochat ï Jules-Louis Rochat ï 

Ernest Corthésy. Suppléants : Alexandre Rochat, Adrien Rochat-Piguet. 

 

    Assembl®e constitutive le 27 mai 1904 ¨ lôH¹tel de la Truite au Pont, 

présidence M. Yersin Dr. Président du comité provisoire. 

     

    Ordre du jour : 

1. Lecture du procès-verbal de lôassembl®e de pr®paration  

2. Présentation et adoption des statuts 

3. Nomination du comité 

4. Nomination de la commission de gestion  

5. Propositions individuelles. 

    M. le président ouvre la séance à 9 heures. Le secrétaire a la parole pour la 

lecture du procès-verbal de lôassembl®e pr®paratoire qui est admis sans 

observations.  

    Les statuts présentés sont tous lus puis mis en discussion article par article et 

admis.  

    Nomination du comité, sont nommés : Dr. Yersin président ï Rochat-Golay 

vice-président ï J. L. Rochat caissier ï Alexandre Rochat secrétaire ï Edgar 

Rochat, Rochat-Piguet et Ernest Rochat membres adjoints.  

    Nomination de la commission de gestioné  

    Il nôest pas fait de propositions individuelles. La parole est donn®e au 

secrétaire pour la lecture du procès-verbal qui est admis provisoirement.  

    La séance est levée à 11 heures.  

                                                                                                           AR 

 

    Assembl®e du comit® du jeudi 18 ao¾t 1904 ¨ lôH¹tel de la Truite, pr®sidence 

de Mr. Dr. Yersin président. 

 

    Souscription qui est déjà bien remplie. La direction du Grand Hôtel a souscrit 

la somme de 50.- ; elle est en conséquence reçue, et comme membre honoraire. 

 

    Du 8 novembre 1904 

 

    Discussion au sujet de la barrière et des aqueducs publics. M. Jochum de Paris 

demande à faire partie de la société. Les souscriptions étaient à 3.- par personne. 

Impression de 500 statuts et 2000 cartes de convocation ainsi que dôun timbre en 

caoutchouc. Il est demandé que la société fasse les démarches auprès de la 

Société de sauvetage pour la surveillance du lac lors du patinage et que les  
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gardes soient munis de casquettes rouges. Pour la prochaine assemblée il sera 

discut® dôune table dôorientation sur la Dent de Vaulion ainsi que de 

lôarrangement du jardin du coll¯ge.  

 

    1er décembre 1904 

 

    Jardin du collège. M. Rochat-Golay, membre de  la commission de la table 

dôorientation, donne quelques renseignements.  

 

    19 décembre 1904. 

 

    Au sujet du guide de lôOrbe, le président donne quelques renseignements sur 

lôassembl®e qui a eu lieu ¨ Vallorbe le 18 ct. Une assembl®e concernant la 

Vallée de Joux aura lieu au Lieu le jeudi 22 ct. MM. Yersin, président, Rochat-

Golay, J.L. Rochat et Edgar Rochat sont délégués à cette dite assemblée. 

    La commission de la table dôorientation est pri®e de pr®senter son plan et 

devis pour la prochaine assemblée du guide à Vallorbe le 22 janvier afin que 

ces deux questions se développent si possible en même temps. 

 

    27 décembre 1904  

 

   Monsieur le pr®sident donne quelques renseignements sur lôassembl®e du 

Lieu.  

    Un membre propose que Mr Yersin soit chargé de présenter un texte pour le 

guide pour la prochaine assemblée. Admis.  

    Il est présenté un dessin de la pierre indicatrice à placer au jardin du collège, 

le dit est ®galement charg® de demander le prix de lôex®cution en pierre Darvel. 

    Le comité vote la souscription de 10 exemplaires du guide de la Vallée de 

lôOrbe et de Joux. 

    Les membres du comité sont chargés de rassembler les souscriptions du dit 

guide auprès des établissements et industriels.  

 

    11 janvier 1905   

 

   Lecture du texte préparé par le Dr. Yersin. Admis.  

    Imprimeur de la brochure, Addor à Vallorbe. 

    M. Fuster de Lausanne, écrivain, aurait écrit un texte sur le village du Pont.  

    Une soirée semble prévue au Grand Hôtel en faveur de la Société de 

développement. 

 

    21 janvier 1905 
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    Le secr®taire st charg® dô®crire ¨ Monsieur Benjamin Lecoultre, pr®sident de 

la Société du Grand Hôtel du Lac de Joux pour le prier de faire parvenir la 

souscription du dit hôtel. 

    Deux projets pr®sent®s pour la table dôorientation. 

 

    20 février 1905. Guide, choix des clichés fait et arrêté définitivement. Liste 

des souscripteurs du guide : 

 

    1er avril 1905 

 

    Toujours le guide. Assemblée à Vallorbe.  

    Subside de 500.- de la part de la conf®d®ration pour la table dôorientation.  

 

    15 avril 1905, assemblée générale. 

 

    Distribution de un exemplaire des statuts à chacun des présents.  

    Travaux au jardin du collège, place ombragée avec bancs, pierre indicatrice, 

barom¯tre et thermom¯tdre, etcé  

    Guide des vall®es de lôOrbe et de Joux en cours dô®laboration. Table 

dôorientation. Projet de cr®ation de places ombrag®es ¨ chaque extr®mit® du 

village, propreté du quai.  

 

    11 avril 1905 

 

    Subside de 500.- de la part de lôEtat de Vaud pour la table dôorientation. 

    Jardin du coll¯ge, attendre ¨ lôautomne pour la plantation des arbres qui 

manquent, pieds des bancs en granit ainsi que pour la pierre indicatrice. M. 

Peduzzi granitier a été invité à venir au Pont. Propreté du quai. 

 

    28 avril 1905 

 

    Il est décidé de donner la fourniture de la pierre à la société des carrières 

dôArvel ¨ Villeneuve pour le prix de 195.-, les inscriptions, dôapr¯s le plan de M. 

Rochat, architecte, à 50 cts la lettre.  

    Pour lôassembl®e g®n®rale des comit®s du guide officiel qui aura lieu 

dimanche 30 courant au Pont, il est d®cid® dôoffrir une collation, ceci pour 

compenser légèrement les réceptions faites à Vallorbe et ailleurs. 

 

    2 mai 1905 

 

    Nouvel examen des clichés pour le guide. Quatre sont présentés.  Pour ce qui 

concerne le texte du Pont et du Grand Hôtel, MM. Rochat Ernest, Rochat JL et 
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Rochat-Golay sont chargés de les revoir. Le comité descendra in corpore à 

lôassembl®e g®n®rale ¨ Vallorbe. 

 

    9 mai 1905 

 

    Lecture du texte augmenté concernant le Pont qui est lu, corrigé et admis. 

 

    13 juillet 1905 

 

    Soumission pour les bancs, une seule faite par Paul-Samuel Rochat au prix de 

30.- 

 

    29 août 1905 

 

    Epreuve du texte du Pont concernant le guide. Il est décidé de ne prendre 

aucune décision sans avoir un exemplaire complet du guide. Le secrétaire est 

charg® de r®clamer aupr¯s de lôimprimeur.  

    Deux affiches reçues par la Société de développement de Romainmôtier.  

    Baromètre mal réglé, vendu par M. Haldy.  

    On va commander les arbres pour la plantation du jardin.  

    Une grosse affiche m®tallique tr¯s peu esth®tique d®figure lôentr®e du village 

du Pont et la promenade y attenant.  

 

    18 septembre 1905 

 

    R®ception dôun exemplaire du guide de Addor sans aucune communication 

écrite. Il est constaté que, contrairement aux décisions des assemblées générales 

du guide : 

    1o Quôune derni¯re assembl®e avait ®t® d®cid®e pour revoir le guide avant sa 

publication et quôelle nôa pas eu lieu 

    2o Quôil ne devait y avoir aucune annonce ni r®clame dans le texte, ce qui nôa 

pas eu lieu. 

    3o Que pour le prix de 40 cts au maximum il y aurait environ 140 pages et 

quôil nôy en a que 111 

    4o Que la part du texte qui revient à la Vallée qui avait souscrit la moitié des 

exemplaires et des annonces nôest que le tiers. 

    5o Que le nombre et le format des clichés ont été modifiés. 

    6o Quôil a d®j¨ ®t® mis en vente des exemplaires sans carte, ce qui g°ne 

considérablement la vente des exemplaires avec carte. 

    7o Quôen g®n®ral il nôa pas ®t® tenu compte des d®cisions prises dans les 

dive5rses assembl®es, ce qui est du au fait quôil nôa pas ®t® r®guli¯rement tenu 

de procès-verbaux en tous cas ni lus ni approuvés.  
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    Vu ces divers motifs, il est décidé de surseoir aux conditions de souscription 

de la part de la commune de lôAbbaye et dôattendre la mani¯re de proc®der de 

lôimprimeur.  

 

    21 septembre 1905 

 

    D®tails sur le guide et la table dôorientation. 

 

   9 octobre 1905 

 

    La Cie Pbr refuse dôenlever lôaffiche ¨ lôentr®e du village du Pont. 

 

    1er décembre 1905 

 

    Etrangers pour la saison dôhiver. Le Grand H¹tel refuse beaucoup de monde 

sans annoncer quôil y a de la place ailleurs dans le village. Celui-ci doit 

annoncer le surplus à la Sté de développement. Les propriétaires sont prêts à 

parler avec le Gd Hôtel.  

 

    24 janvier 1906 

 

    On choisit deux clichés effectués par le photographe des Arts. Choisir la vue 

où le village est le plus au complet. Faire exécuter 1000 cartes postales de 

chaque vue et de demander le monopole. Demander conditions et prix.  

 

    29 janvier 1906 

 

    Achat de 4000 cartes, soit 2000 du village et 2000 du Grand Hôtel, au prix de 

40.- le mille à la place de 50.- le mille. Concert programmé en faveur de la Sté 

au Grand Hôtel.  

 

    8 février 1906 

 

    Toujours le guide et les cartes postales.  

 

    19 février 1906, assemblée générale 

 

    Le Dr. Yersin reste président. Affiche du Pont-brassus. Une liste de 

souscription et un concert ont eu lieu au Grand H¹tel. Lô®tat financier est 

augmenté par ce fait de 118 francs.  

 

    13 mars 1906 
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    Les cartes postales sont pr®sent®es ¨ lôassembl®e. Seront vendues 6 ct pi¯ce. Il 

en a été remis 1000 au Gd Hôtel, les autres seront offertes aux négociants et 

ailleurs.  

 

    14 mars 1906 

 

   On veut imprimer des cartes-réclame pour les joindre aux guides qui seront 

adressés aux bureaux de renseignements. Texte : 

 

Clich® dô®t®                          Le Pont (Vall®e de Joux)                      clich® dôhiver  

                                             altitude 1010 m. 

For°ts de sapins, ombrages, eau de source, service r®gulier dôun bateau ¨ vapeur, 

barques de pêche. Bains. Promenades variées. Routes plates pour automobiles. 

Tous les sports ! Cultes catholiques, réformés, anglicans. Voitures. Postes 

t®l®graphe, t®l®phone. Lumi¯re ®lectrique partout. Service dôomnibus. Docteur 

m®decin. Pharmacie dôurgence. H¹tels premier et second rang, villas, pensions, 

appartements et chambres meublés. Magasins. Prix de pension, 4.-, 5.- 6.- 8.- et 

au dessus. Pas de tuberculeux. Renseignements : Société de développement 

(bureau de renseignements Le Pont).  

 

    Il est d®cid® de sôentendre avec plusieurs lithographes.  

 

    21 mars 1906 

 

    Commander 2000 cartes 11 cm sur 19. A Leyvraz ¨ Montreux. Clich® dô®t® le 

no 1489 de M. des Arts et comme clich® dôhiver notre carte postale Grand 

Hjôtel et patineurs. Le texte est revu et augmenté.  

 

    2 avril 1906 

 

    Diverses questions de réclame, avec notamment les CFF qui demandent les 

prix de pension des villas. Celles-ci ne donnent pas pension, mais louent de 

différentes manières leurs chambres, appartements meublés, avec et sans 

cuisine.  

    Lampe électrique à édifier sur la place de la gare.  

 

    13 avril 1906 

 

    Epreuve de la carte réclame. Celle-ci est revue, corrig®e et augment®e dôun 

clich® g®ographique offert par M. Schlee. R®clame propos®e par lôagence de 

Londres des CFF. 128.- Commande à Leyvraz à Montreux.  

 

    24 avril 1906 
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    Cartes réclame. 

    Pour ce qui concerne la place ¨ arranger ¨ lôextr®mit® orientale du village, il 

est d®cid® de demander au voyer pour le prolongement de lôaqueduc maison 

Numa Rochat.  

    Bancs, barrière, jardin du collège et compagnie.  

 

    2 juin 1906 

 

    Non, la station du Pont ne reçoit pas de tuberculeux. Réclame à faire en 

Angleterre. 

 

    13 octobre 1906 

 

    Assembl®e de Berne, stations dôhiver. Proposition de r®clame ¨ Paris. Place ¨ 

lôOrient du village. Et quôen est-il de la table dôorientation de la Dent de 

Vaulion ? Ecrire à M. Combe de Vallorbes.  

 

    20 octobre 1906 

 

    On a des rapports fr®quents avec le Comit® de lôassociation des stations 

dôhiver.  

 

    3 novembre 1906 

 

    Table dôorientation. 

    Association suisse des stations dôhiver. 

 

    16 janvier 1907 

 

    Un exemplaire est présenté de la brochure : Der Schweiz im Winter. Le Pont 

®tant class® comme localit® recevant les tuberculeux, il est d®cid® dôadresser une 

lettre de protestation ¨ la Soci®t® suisse des stations dôhiver.  

 

    4 février 1907 

 

    Il est d®cid® dôadresser lôarticle suivant ¨ la FAVJ : 

     Cartes postales nouvelles vues dôhiver du Pont. Splendides. Sôadresser 

« Société de développement Le Pont ». 

    Demander au D®partement des travaux publics lôouverture de la route du Pont 

à Vallorbes.  

 

    1er avril 1907 
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    Correspondance avec les CFF concernant lôenvoi de documents de r®clame 

pour leur agence de Paris. 3 guides, 50 cartes réclames, 50 cartes postales des 

deux genres.  

    Papier et enveloppe.  

 

    9 avril 1907 

 

   Lampe électrique. 

 

    16 avril 1907, assemblée générale 

 

    Un membre propose de sôinformer aupr¯s du Conseil dôEtat si la compagnie 

du Pont-Brassus nôa pas lôobligation dô®clairer le passage ¨ niveau du Pont 

lequel présente des dangers pour la circulation durant les heures de nuit. Admis. 

    Un membre propose que le comit® sôoccupe de la restauration de la vieille 

église.  

 

    26 avril 1907  

 

    Toujours le guide illustr® et la table dôorientation.  

 

    11 juin 1907 

 

    Liste de souscription pour la table dôorientation de la Dent de Vaulion. D®cid® 

de souscrire 10.- Tous les membres du comité sont invités à se rencontrer à la 

Dent dimanche 16e courant. Ecrire aux postes pour obtenir une amélioration 

dans le service de distribution. 

 

    14 novembre 1907 

 

    Achat de 8 marronniers que lôon placera, 5 ¨ lôorient du village, et 3 ¨ 

lôoccident. Restauration de lôancienne ®glise, pas pour le moment  

 

    7 décembre 1907 

 

    Diverses offres de r®clame. Arbre sec ¨ orient du village. Adjonction dôun 

aide-facteur pendant les saisons dô®trangers.  

 

    27 décembre 1907 

 

     Le Dr. Yersin donne sa démission de président de la société.  
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     10 janvier 1908 

 

     Statuts de lôAssociation des stations dôhiver. 

      

     1er février 1908 

 

     Faire une nouvelle soirée au Grand Hôtel 

 

    17 février 1908, assemblée générale  

 

    Un concert organisé au Grand Hôtel en faveur de la Société a rapporté la 

somme de 85.- M. Henri Rochat-Golay est nommé président. Brägger ï du Gd 

Hôtel ï vice président, J.L. Rochat caissier, Alexandre Rochat secrétaire, Ernest 

Rochat et Edgar Rochat membres.  

    Un membre propose que le comit® sôoccupe ®ventuellement de 

lô®tablissement dôune place de patinage sur le lac au moyen de lôeau du ruisseau 

St Sulpice.  

 

    17 mars 1908 

 

    Organisation dôune conf®rence de lôassurance vieillesse. 

    Réparation du baromètre.  

    Un membre propose de faire insérer prochainement dans la FAVJ un compte-

rendu de lôactivit® de la soci®t® d¯s sa fondation.  

 

    28 avril 1908 

 

    Pourrait-on utiliser le trop plein des fontaines pour arroser la route le long du 

village pendant les chaleurs dô®t® ? 

    Le comit® d®cide de prendre lôinitiative dôune assembl®e populaire pour la 

fondation dôune mutuelle assurance vieillesse, la quelle sera convoqu®e 

prochainement.  

 

    27 mai 1908 

 

    Association des stations dôhiver dont lôassembl®e g®n®rale se tient toujours ¨ 

Berne et à laquelle la société envoie parfois un représentant. 

    Question dôarrosage, ¨ cause probablement de la poussi¯re. Brªgger propose 

gracieusement son omnibus pour le transformer en char à eau.  

    Pétition aux CFF pour le train de 5 heures.  

    M. Desbaillets, nouveau tenancier de lôH¹tel de la Truite se charge 

dôentretenir le banc du tilleul situ® pr¯s de lôh¹tel.  

    Et quôen est-il de la table dôorientation ? 



 18 

 

    15 juin 1908 

 

    La table dôorientation. Il semblerait que la question puisse °tre termin®e cette 

année.  

    Lettre de la Société de développement du village des Charbonnières 

demandant ¨ la soci®t® du Pont de subventionner lôarrangement dôun sentier 

autour du Lac Brenet.  

    Décision prise de commander à Steiner, carrossier à Coppet, un char 

dôarrosage pour le prix de 225.- Contenance de 1100 litres. Il lui sera livré à cet 

effet lôomnibus du Grand H¹tel auquel il devra utiliser le train de derri¯re pour 

le char dôarrosage.  

 

    25 juillet 1908 

 

    Char dôarrosage, bancs, stations dôhiver, concert ou soir®e au Gd H¹tel, 

subside demand® au village pour lôarrosage de la route. Char dôarrosage remis® ¨ 

la remise de la pompe.  

 

    6 septembre 1908 

 

    Char dôarrosage. 20.- de subside de la part du village.  

 

    10 novembre 1908  

 

    Assurance vieillesse, réclame à Wien. 

 

    24 novembre 1908 

 

    R®clame ¨ Londres. La soci®t® se retire de lôassociation des stations dôhiver 

en Suisse. Chemin du bord du lac Brenet. 

 

    3 décembre 1908 

 

    Pêche du lac Brenet, que ce lac reste encore quelques années à ban afin que 

les dépenses faites pour le repeuplement de ce lac ne soient pas perdues. 

Pr®sence dôune soci®t® de gymnastique au Pont, cit®e.  

 

    9 février 1909 

 

    Le concert organisé en faveur de la Sté au Gd Hôtel a rapporté la somme de 

105,80.  
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    Il est fait lecture dôune lettre de M. Desbaillets nous demandant dôoffrir une 

coupe pour le concours de ski quôil organise pour le 28 ct. Il est d®cid® dôen 

r®f®rer ¨ lôassembl®e g®n®rale qui est fix®e au lundi 15 courant. 

 

    15 février 1909, assemblée générale  

 

    Interdiction de verser des balayures sur les places ombragées que la société 

arrange à chaque extrémité du village. Coupe pour concours de ski. OK. 15.- à 

20.- avec lôinscription suivante : offerte par la société de développement du 

Pont.  

 

    26 mai 1909 

 

    Concours pour lôarrosage de la route, le prix sera indiqu® par tourn®e 

dôarrosage. Association des soci®t®s suisses de d®veloppement. Bancs. 

Demander à Mr et Mlle Rochat instituteurs que les enfants respectent les 

différentes créations de la société.  

 

    23 juin 1909 

 

    Arrosage, Mouquin, pour 3,50 par passage. OK. Association des sociétés 

suisses de développement, siège à Zürich, quelle cotisation ?  

 

    4 octobre 1909, sans intérêt majeur 

 

    16 décembre 1909 

 

    Une lettre du Club alpin français demande de lui adresser chaque jeudi une 

carte indiquant le temps, lô®tat de la neige et les sports. Pr®sident charg® de cette 

mission.  

    Il est propos® dô®tudier lô®laboration dôune brochure r®clame ne comprenant 

que notre localité. Cette question est renvoyée à la prochaine séance.  

    A quoi en est la table dôorientation ? 

    Sôinformer aupr¯s de Mr. Desbaillets au sujet dôun concert qui aurait lieu au 

temple du Pont ¨ lôoccasion dôune semaine sportive du 1er au 6 février prochain.  

 

    1er mars 1910, comptes. 

 

    14 mars 1910, assemblée générale  

 

    Un membre propose que le comité étudie la question de la pose de crusilles 

dans les différents établissements de la localité.  
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    24 mai 1910 

 

    La société de dév. des Charbonnières demande de terminer le chemin du tour 

du lac Brenet. Aller étudier la question sur place.  

    Mme Brägger du Grand Hôtel demande à faire partie de la société. Il est pris 

acte de cette demande qui est admise avec plaisir.  

 

    7 juin 1910 

 

    Chemin du tour du lac Brenet : 

    Les membres du comité qui se sont rendus à la Tornaz le 27 mai dernier ont 

reconnu que la longueur du chemin construit sur le territoire de notre commune 

par la Société de développement des Charbonnières est de 30 mètres. Avant de 

payer les frais de ce travail, il est d®cid® de demander lôautorisation de faire les 

travaux au conseil dôadministration des Glaci¯res de Joux, entendu que cette 

société est propriétaire du terrain sur lequel passe le chemin. 

 

    15 juin 1910  

 

    Une discussion sôengage au sujet de la brochure. Il est d®cid® que M. le 

président remettra à M. Leyvraz le texte revu du guide de la Vallée de Joux en le 

priant de nous soumettre une épreuve avec prix.  

    Mise au concours de lôarrosage de la route.  

 

    28 juin 1910 

 

    Il est fait lecture du texte de la brochure que lôon se propose dô®diter ; on 

présente également les photographies prises par M. Leyvraz. Celui-ci fixe un 

prix provisoire de 29.- le 0/00. Il est décidé de demander le prix pour y  ajouter 

quelques pages dôannonce.  

 

    2 septembre 1910 

 

    M. le pr®sident donne connaissance dôune invitation ¨ lôinauguration de la 

table dôorientation de la Dent de Vaulion fix®e au 4 septembre. Il est d®cid® dôy 

déléguer MM. Rochat-Golay, H. Rochat, J.L. et Lehmann.  

    Lô®preuve de la brochure est pr®sent®e. Il est d®cid® de poser lôaffiche 

concernant la partie réservée à la réclame. Le laps de temps accordé pour 

sôinscrire est fix® ¨ 8 jours.  

    Chemin du tour du lac Brenet.  

 

    31 octobre 1910 
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    La société des glacières autorise à terminer le chemin du tour du lac Brenet 

sur leur propriété.  

    Deux personnes donnent leur point de vue sur la brochure, Vallotton pasteur à 

lôAbbaye, et M. Marquis ¨ Paris. On soumettra lô®preuve ¨ M. Vallotton. 

Enlever les bancs.  

    Un membre invite le comité à réclamer auprès de M. Combe, président du 

comit® de la table dôorientation de la Dent de Vaulion, pour que celle-ci ne soit 

pas cadenass®e, mais quôau contraire il serait pr®f®rable que le couvercle soit 

muni dôune charni¯re afin quôil puisse °tre enlev® avec plus de facilit®. Admis. 

Un membre attire lôattention sur le fait que la Soci®t® de d®veloppement de 

Vallorbe a ait poser un poteau indicateur sur la montagne de la Petite Dent 

avec écriteau : Vallorbe. Il est d®cid® dôen poser un avec ç Le Pont, 2 km ».  

 

    3 janvier 1911 

 

   Vallotton enverra son travail sous peu. Pour la fin du mois au plus tard.  

    Lettre du Sporting Club de Lausanne demandant une entrevue pour discuter 

lôorganisation de concours ici.  

 

    1er février 1911 

 

    Lecture du projet de Vallotton, pasteur pour la brochure, lequel est mis en 

discussion. Il est décidé de demander une épreuve avec ce nouveau texte et si 

possible augmenté de quelques nouveaux clichés. M. le président est chargé 

dôen conf®rer avec Leyvraz et de faire rapport au comit®. 

 

    7 mars 1911 

 

    Monsieur le président présente la nouvelle épreuve de la brochure. Après 

discussion il est d®cid® dôen commander 2000 exemplaires.  

    Les pages réservées à la réclame seront offertes aux différents établissements 

et n®gociants de la localit® jusquô¨ vendredi soir au plus tard.  

 

        28 avril 1911, assemblée générale  

 

    Prix de vente des brochures, par 10 ex. et plus 20 cts, par ex. isolé 25 cts. Un 

membre propose de délivrer 5 exemplaires à chaque membre de la société 

gratuitement. Admis.  

    Rééditer des cartes postales.  

 

    5 juillet 1911 

 

    Note Leyvraz. Lui remettre un acompte de 250.-  
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    Arrosage. Bolomey est chargé de faire deux bancs pour remplacer ceux cassés 

sur la place à occident du village.  
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    Le président expose la situation financière de la société et invite MM. les 

h¹teliers pr®sents ¨ lôassembl®e de bien vouloir organiser ¨ leur choix quelque 

chose dont les recettes seraient versées dans la caisse.  

 

    6 décembre 1911 

 

    Don de 50.- de Charles Golay fils à Paris. Lequel est nommé membre 

dôhonneur de la soci®t® en vertu de lôarticle huit des statuts.  

    M. Lehmann dépose une liste de souscription encaissée dans son hôtel durant 

la saison dô®t®, laquelle se monte ¨ la jolie somme de frs 81.40. remerciements.  

 

    28 février 1912 

 

    Thermomètre réparé.  

 

    11 mars 1912, assemblée générale 

 

    Question dôune surtaxe.  

 

    29 mai 1912 

 

    Au sujet de la cr®ation dôune surtaxe, M. le pr®sident donne connaissance de 

renseignements obtenus concernant cette question. Après discussion il est décidé 

de créer la surtaxe suivante applicable dès cet été, savoir : 

    De 2 jours à 5 jours, 0,20 cts par jour 

    De 5 jours à 15 jours, 1.- 

    De 15 jours à 1 mois, 2.-, en plus 1.- par mois.  

    Tous les hôtels seront soumis à la même taxe. Cette question sera 

communiqu®e aux h¹tels et loueurs dôappartements. Il est d®cid® de faire 

imprimer 500 de ces tarifs en français qui seront affichés dans les 

établissements. 

 

    13 juin 1912 

 

    Surtaxe. Mme Brªgger ne veut pas sôoccuper de la perception de cette 

finance. La société prend acte et décide de surseoir à la perception de la surtaxe 

durant la saison en cours.  

 

    1er novembre 1913 

 

    Lettre des CFF demandant  si le village serait dôaccord ¨ ce que le  Pont soit 

compris dans leur bulletin m®t®orologiques des stations dôhiver. Accepter cette 
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offre. Dépêche journalière. On souhaite augmenter les finances, inviter par 

exemple Mme Bunau-Varilla à devenir membre.  

 

    8 avril 1913 

 

    Somme remise par Lehmann, 42.- de souscription encaissée auprès de ses 

h¹tes de lô®t® dernier. Le pr®sident le remercie chaleureusement et regrette que 

les autres hôtels, notamment le Gd Hôtel, ne fassent pas de même.  

 

    4 juin 1913, assemblée générale 

 

    Sôentendre avec la compagnie Rossi pour terminer le chemin autour du lac 

Brenet. Trouver un local pour une vente en faveur de la société.  

 

    13 juin 1913 

 

    Chemin du bord du lac Brenet. Tracé fixé en accord avec M. Louis Golay des 

glacières.  

    Mettre au concours lôarrosage public.  
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